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L'homme ne peut jamais contrôler les effets de la peur par lui-même parce que 

c’est lui qui a créé la peur et qu'il croit en ce qu'il crée. C'est ainsi que dans 

l'attitude, mais non dans le contenu, il ressemble à son propre Créateur, qui a une 

foi parfaite en ses Créations parce qu'Il les a créées.  
 

Toute création repose sur la croyance, et c'est la croyance dans la création qui 

produit son existence. C'est pourquoi il est possible pour un homme de croire ce 

qui n'est pas vrai pour quelqu'un d'autre. Mais c'est vrai pour lui parce que c'est fait 

par lui. Chaque aspect de la peur procède d'une perception renversée et sans dessus 

dessous. Ceux qui sont vraiment créatifs consacrent tous leurs efforts à corriger 

cette perception.  
 

Le névrotique consacre ses efforts à un compromis, tandis que le 
psychotique essaie d'y échapper en établissant la vérité de ses propres 
erreurs. C'est lui qui est le plus difficile à libérer par des moyens 
ordinaires, tout simplement parce qu'il est plus stable dans son déni de 
la Vérité. 

 

42. Le miracle ne fait pas de distinction parmi les niveaux de mal perception. C'est 

un outil efficace pour la correction de la perception, et tout à fait à part, à la fois du 

degré et/ou de la direction de l'erreur. C'est son état de non discrimination vraie. 

 

Les miracles contrôlés par le Christ  (Christ control) sont sélectifs seulement dans 

le sens qu'ils sont dirigés en direction de ceux qui peuvent les utiliser pour eux-

mêmes. Puisque cela rend inévitable de leur donner de l'extension pour les autres, 

une chaîne de rédemption très forte est ainsi soudée.  
 

Mais le contrôle du Christ ne tient aucun compte de la magnitude du miracle lui-

même puisque le concept de taille existe seulement dans un plan lui-même irréel.  

Puisque le miracle vise à restaurer la Réalité, il ne serait pas utile s'il était lié par 

les lois de l'erreur même qu'il vise à corriger. Seul l'homme fait cette sorte d'erreur.  
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C'est un exemple de la « cohérence folle » que ses propres fausses croyances ont 

engendrée. À la fois le pouvoir et la force créative de la volonté de l'homme 

doivent être bien compris avant que la signification réelle du déni puisse être 

observée et abolie.  
 

Le déni n'est pas qu'une simple négation, c'est aussi une mal création positive. 

Alors que sa mal-création est nécessairement crue par son propre auteur, son déni 

n'a pas d'existence au niveau de la vraie création.  
 

43. Le miracle compare les créations de l'homme avec le plus haut niveau de 

création existant, acceptant comme vrai ce qui est en accord avec ce niveau, et  

rejetant comme faux ce qui est en désaccord.  
 

C'est pourquoi il est aussi étroitement associé avec la validité. La 
validité réelle est à la fois vraie et utile. Mieux elle est utile parce 
qu'elle est vraie.  
 

Tous les aspects de la peur sont faux puisqu'ils n'existent pas aux plus hauts 

niveaux créateurs. Par conséquent ils n'existent pas du tout. Dans la mesure où un 

homme veut se soumettre au véritable test de validité, et dans cette mesure 

seulement, ses perceptions seront guéries (ou corrigées).  
 

En triant le vrai du faux, le miracle procède selon les lignes suggérées 
très correctement par Bill: 
 
Si l'amour parfait chasse la peur et si la peur est encore là, alors c'est que ce n'est 

pas l'amour parfait.  

Mais si seul l'amour parfait existe et qu'il y a encore de la peur, ce que la peur crée 

est un état qui n'existe pas. 

Croyez-le et vous serez libre. Il n'y a que Dieu pour établir cette solution car une 

pareille foi est son don. 

 

L'homme doit contribuer à son état d'être prêt ici comme partout ailleurs.  Comme 

pour tout ce qui est vrai, être fin prêt pour la foi entraîne deux étapes nécessaires 

pour se délivrer de la peur. En termes humain, le déni de la peur est une forte 

défense parce qu'elle entraîne deux niveaux d'erreur:  
 

A) Que la Vérité puisse être niée   

B) Que l'absence de Vérité puisse être efficace. 
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Expérimenter la peur, ce qui est plus caractéristique de Bill que d'Helen, 
n'implique que la seconde erreur. Cependant ces différences n'affectent 
pas du tout le pouvoir du miracle, puisque seules la vérité et l'erreur 
sont concernées. Tous les deux, vous avez un fort '' esprit de miracle '',  
mais vous Helen, êtes moins capable de reconnaître la peur à cause de 
votre plus forte identification avec elle, bien que ce soit divisé. Aussi de 
façon très caractéristique Bill est moins capable de '' l'esprit de miracle '' 
mais plus habile à reconnaître la peur parce que son identification à la 
peur est plus juste, quoique plus faible. Les conditions requises pour un 
état d'esprit de miracles cohérent dans lequel la peur a été abolie 
pourraient être induites quand vous êtes ensemble. En fait cet état a 
déjà été bien établi auparavant.  
 

Helen, votre idée au sujet de la signification réelle de « possession » 
devrait être clarifiée. Votre propre déni de la peur (référence à une 
expérience visionnaire de HS) a introduit des degrés d'erreur, mais sans 
que ce soit en grand nombres.  
 

Toutefois, il y a toujours une chance que, comme la taille des 
échantillons augmente tout au long de ce cours, ce qui avant était 
insignifiant pourrait atteindre maintenant une certaine importance. 
Alors nous ferions mieux de l'enlever du chemin maintenant pendant que 
vous êtes encore dans une marge de sécurité.  
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